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Archives, vous avez dit archives ? Mais au fait, que 
sont les archives ? À quoi servent-elles ? Que nous racontent-
elles ? Et quel est le rôle d’un service d’archives ? C’est à ces 
questions que le service éducatif des archives départementales 
de Vaucluse espère répondre à travers les activités qu’il propose 
aux élèves de tous les niveaux.

En leur offrant une rencontre avec les documents originaux, nous souhaitons : 
l	les amener à se confronter aux sources brutes de l’histoire, leur apprendre à 

les observer et les interroger
l	les aider à mettre en perspective et rendre plus concrets les événements 

nationaux par un éclairage local 
l	aiguiser leur curiosité et leur sens critique à travers une démarche active, 

pédagogique et ludique 
l	leur faire découvrir la richesse du patrimoine documentaire vauclusien, le 

métier d’archiviste et ses missions 
l	enfin, de manière plus générale, les sensibiliser sur l’importance de collecter 

et conserver ces traces.

En partenariat avec l’Éducation nationale, notre action s’inscrit dans la lignée 
des programmes scolaires et répond pleinement au dispositif d’éducation 
artistique et culturelle qui a pour objectifs de : 
l	permettre aux élèves de se constituer une culture personnelle riche et 

cohérente  

l	développer et renforcer leur pratique artistique  

l	favoriser la rencontre des artistes et des œuvres, ainsi que la fréquentation 
des lieux culturels.

Archives
ArchivesArchives



4 De la rue à la scène, de la scène à la rue • 1968 à Avignon



5De la rue à la scène, de la scène à la rue • 1968 à Avignon

SOMMAIRE

PRÉSENTATION       Page 6

CHRONOLOGIE      Page 7

1ÈRE PARTIE

Mai-juin 68 à Avignon et dans le Vaucluse :  
de la contestation étudiante à la grève générale  Page 8

2ÈME PARTIE

La victoire électorale du gaullisme  
en France et dans le Vaucluse    Page 17

3ÈME PARTIE

Le festival de la contestation    Page 21

PISTES HISTORIOGRAPHIQUES    Page 34

PISTES PÉDAGOGIQUES     Page 35

De la rue à la scène, de la scène à la rue 

1968 à Avignon



6 De la rue à la scène, de la scène à la rue • 1968 à Avignon

PRÉSENTATION

Comme les deux dernières publications du service éducatif des Archives 
départementales de Vaucluse, ce dossier aborde à l’échelle locale un 
événement d’envergure nationale.

Le service éducatif propose en effet aux professeurs et élèves d’étudier, depuis 
Avignon et le Vaucluse, les événements qui embrasèrent la France et quelques 
autres pays européens durant le printemps et l’été 1968. 

Ainsi, ce dossier permet d’étudier une des variations locales de la crise que tra-
verse le pays - le plus souvent étudiée au travers du prisme parisien dans les 
programmes scolaires – et d’en montrer l’étendue géographique. 

Toutefois, les événements avignonnais  et vauclusiens ne sont pas une simple 
projection du modèle parisien. La présence du festival donne une coloration 
toute particulière au 68 avignonnais. De même que la performance artistique 
s’immisce dans le discours contestataire, de même la censure vient à l’appui de 
la répression. 

Si nous avons accordé une place de choix à Avignon dans notre étude, il nous 
a semblé toutefois important de ne pas négliger d’autres villes comme Sorgues 
ou Le Pontet. Villes industrielles, villes ouvrières, autant de possibles foyers de 
contestation, au moins durant les mois de mai et de juin. 

Les cinquante années qui nous séparent de 1968 correspondent aussi à la fin du 
délai de communication des documents relatifs à la sûreté de l’Etat et la sécurité 
publique notamment. Il est donc désormais possible de consulter et reproduire 
des documents tels que les rapports des renseignements généraux, qui sur la 
période en question, sont tout à fait passionnants. 

Dans le cadre de la classe, ce dossier pourra être utilisé dans plusieurs situa-
tions. En histoire tout d’abord, il apportera des compléments utiles aux séances 
évoquant la république gaullienne. En lettres et dans les classes théâtre des 
lycées, il permettra d’aborder des formes contemporaines d’expression théâ-
trale. En Enseignement Moral et Civique (EMC), le dossier pourra être l’occasion 
de nombreuses réflexions : sur les formes multiples d’expression en démocratie, 
sur la surveillance de l’opinion, sur le rôle de la presse locale, part importante de 
notre sélection documentaire. En arts plastiques, des productions inspirées des 
formes originales de la contestation (affiches, tracts) pourront être réalisées. 
Enfin, ce dossier peut donner lieu à des approches pluridisciplinaires, centrées 
autour d’un projet élaboré au sein des équipes pédagogiques. 

Sujet d’histoire très contemporaine, 68 à Avignon est enfin l’occasion pour les 
élèves de se plonger dans des cultures politiques singulières, avec leurs mots 
d’ordres, leurs références idéologiques, leurs formes d’action et de réaction. 
Ainsi nous espérons que ce dossier permettra de contribuer à la formation ci-
vique, critique et politique des élèves.
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1968 
à Avignon 
en 
quelques 
dates 

CHRONOLOGIEPRÉSENTATION

30
juin

Élections législatives : échec des partis de gauche (les trois 
circonscriptions du Vaucluse sont remportées par l’UDR).

6
mai

Premiers piquets de grève étudiante à Avignon, suivis d’une 
manifestation le lendemain.

13
mai

Arrivée du Living théâtre à Avignon. 
Manifestation à Avignon suite à la nuit des barricades 
(10-11 mai). Début de grèves spontanées.

17
juillet Début du festival 

18
juillet

Le préfet du Gard interdit la pièce de Gérard Gélas, La paillasse aux seins 
nus, qui devait être jouée à Villeneuve-lès-Avignon le soir-même. Les 
deux jours suivants sont marqués par de nombreuses manifestations.

24
25

juillet
Représentations de Paradise Now par le Living theatre.

26
juillet

Le maire interdit Paradise now.
La pièce est jouée le soir-même.

27
juillet

Le maire interdit au Living theatre de jouer sur la place 
publique.

31
juillet

Le Living theatre quitte Avignon.

3
août

Fin des « assises du théâtre ».

4
août

15 000 personnes assistent au spectacle gratuit organisé 
par la mairie sur la Barthelasse.

12
13

août
Les projections de deux films sont perturbées.

14
août Fin du festival

M
A
I
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I
N
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Û
T
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U
I
L
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1968
1ere PARTIE

Mai-juin 68 à Avignon 
et dans le Vaucluse : 
de la contestation étudiante 
à la grève générale 

Depuis mars 1968, la jeune faculté de Nanterre est en ébullition : 
manifestations anti-impérialistes, occupation des bâtiments 
universitaires, grèves étudiantes. Le 1er mai, les leaders du 
mouvement - dont D. Cohn-Bendit - sont convoqués à une 
commission disciplinaire, et le 2 mai la faculté est fermée par le doyen. 
C’est cette décision qui provoque une extension du mouvement à la 
capitale.  Le 3 mai, la Sorbonne est occupée par des étudiants, et les 
affrontements sont nombreux avec les forces de l’ordre.

  Occupation 
de la faculté 
des lettres de 
Nanterre, le 
29 mars 1968. 

 Photo 
archives AFP.

Heurts entre   
étudiants et forces de 
l’ordre, à Paris, boule-

vard Saint-Michel,  
3 mai 1968. 

Photo archives AFP. 
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1968
1ere PARTIE

Avignon, une petite ville universitaire en 1968

En 1968, Avignon est un petit centre universitaire. Créés en 1963 et placés sous 
la tutelle de l’Université d’Aix-Marseille, le Collège Scientifique Universitaire et 
le Collège Littéraire Universitaire constituent un des foyers de la contestation 
à partir du printemps 1968. Durant l’année universitaire 1967-1968, les deux 
centres accueillent un peu plus de 600 étudiants. Le CLU se trouve hôtel de 
l’Espine, rue Joseph-Vernet. Le cœur de ville accueille également deux lycées 
et l’École normale d’instituteurs. 

Deux organisations étudiantes sont représentées à Avignon. 
L’Union générale des étudiants avignonnais (UGEA, affiliée à l’UNEF) rassemble 
des étudiants de gauche et d’extrême gauche. Dirigée par Jean-Pierre Saltarelli, 
un étudiant trotskiste, elle rassemblerait en 1968 une dizaine d’étudiants. 
L’Association générale des étudiants d’Avignon (AGEA, affiliée à la FNEF, scis-
sion de l’UNEF d’étudiants pro-Algérie française) ne rassemblerait en 1968 que 
quelques étudiants.

Doc 1 : La Marseillaise,  
8 mai 1968, Arch. dép. 

Vaucluse 10 PER 224.

Depuis la fermeture de la 
faculté de Nanterre le 
2 mai, les affrontements 
entre la police et les 

étudiants sont quotidiens. 
Des manifestations de 

soutien aux étudiants ont 
lieu partout en France, 
dont le 7 mai à Avignon 

où se rassemblent quelques 
dizaines d’étudiants et 

de professeurs. 
L’article ci-dessus, 
extrait du quotidien 
proche du P.C.F. La 
Marseillaise, semble 

prendre fait et cause pour 
le mouvement étudiant, là 
où le 4 mai, Le Méridional 
condamnait les « enragés 

de Nanterre ».

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC001_10PER224_03051968.jpg
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« La nuit des barricades », 10-11 mai 1968.

La nuit du 10 au 11 mai 1968 constitue un tournant dans la crise. Des lycéens et 
étudiants, qui se regroupent au Quartier latin  par milliers, lèvent les premières 
barricades dans la soirée du 10 mai. La nuit est marquée par des affrontements 
très durs entre forces de l’ordre et manifestants et se solde par des centaines de 
blessés et de nombreuses dégradations. L’événement facilite la convergence des 
actions entre organisations étudiantes et syndicats : sa conséquence directe est 
le mot d’ordre de grève générale lancé par de nombreux syndicats pour le 13 mai.

1968 Doc 2 : La Marseillaise, 15 mai 1968, 
Arch. dép. Vaucluse 10 PER 224.

Partout en France, le mot 
d’ordre de grève est suivi 
majoritairement. Dans le 
Vaucluse, c’est environ 75% 
des travailleurs qui cessent le 
travail. Plusieurs milliers de 
manifestants (12 000 d’après La 
Marseillaise) se rassemblent à 
Avignon le 13 mai 1968.

 Doc 3 : Le Méridional, 15 mai 1968, 
Arch. dép. Vaucluse 10 PER 225.

Ā comparer avec le titre de 
l’article de La Marseillaise du 
même jour sur la manifestation 
du 13 mai 1968.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC002_10PER224_15051968.jpg
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC003_10PER225_15051968.jpg
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1968
Doc 4 : La Marseillaise, 22 mai  

1968,Arch. dép. Vaucluse 10 PER 224.

Ā partir du 17 mai, un mouvement 
de grève spontané se déclenche: 

la contestation s’étend de 
l’université au monde du travail, 
des jeunes aux adultes, d’Avignon 
à toute une partie du Vaucluse, 

paralysant l’Éducation, les 
administrations (CAF, URSSAF), 

le centre industriel de Sorgues-
Le Pontet, avec la Poudrerie 

de Sorgues ou encore l’Electro-
réfractaire au Pontet qui emploie 
environ 1300 personnes et qui a 

déjà connu des périodes de grèves 
en 1966-1967.

 Doc 5 : La Marseillaise, 
18 mai 1968, Arch. dép. 
Vaucluse 10 PER 224.

Ā la suite de la grève 
votée le 14 mai par les 
ouvriers de Sud Aviation 
Nantes, la CGT lance une 
grève sans préavis le 17 
mai à la SNCF. Le soir-même 
les cheminots d’Avignon 
votent la grève illimitée. 
Le mouvement de grève 
commence dans le Vaucluse 
et le réseau ferré est 
bloqué au niveau national. 
Le 18 mai, les cheminots 
d’Orange et de Cavaillon 
emboîtent le pas de ceux 
d’Avignon.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC004_10PER224_22051968.jpg
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC005_10PER224_18051968.jpg
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1968ÉCLAIRAGE
Les caractéristiques du tract

« 1. Le tract est petit. C’est la taille qui le différencie 
de l’affiche, qui a la même fonction d’information ou de 

propagande. 
2. Le tract est gratuit. Il est gratuit car sa valeur, sa rentabilité 
réside dans l’information qu’il donne, le comportement qu’il 

amène, comportement d’acheteur de lessive ou de tout autre produit du 
commerce, comportement d’électeur ou plus largement de citoyen. 
3. Le tract est distribué à des fins d’information ou de propagande. Le support 
et la méthode d’impression sont accessoires. »

Selon Alfred Fierro, « Les tracts », Bulletin d’informations - Association des 
bibliothécaires français, n°104, ENSSIB, 1979.

Doc 6 : Tract  
étudiant de l’UGEA-

UNEF, 7 mai 1968, 
Arch. dép. 

Vaucluse 2 Doc 190.

Ce tract est 
distribué le 
lendemain du 

premier jour de la 
grève étudiante. 
On remarque la 
coexistence de 

textes manuscrits 
et dactylographiés, 

signe d’un 
mouvement naissant.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC006_2DOC190.jpg
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1968ÉCLAIRAGE
Le droit de grève en 1968

La grève est une cessation concertée du travail par des 
salariés, dans le but de défendre des revendications 
de nature professionnelle.
Dépénalisée en 1864, elle est garantie par le préambule de la 
Constitution de 1946, art. 7 (repris en 1968) : « Le droit de grève 
s’exerce dans le cadre des lois qui le réglementent ». 
En 1963, une loi encadre le droit de grève : interdiction des grèves 
« tournantes », obligation d’un préavis de 5 jours dans la fonction publique. 

Voir « Le droit de grève », Viepublique.fr, 14 janvier 2018. 

 Doc 7 : Tract syndical 
unitaire (non daté) 
annonçant la grève 
générale du 13 mai 1968, 
Arch. dép. Vaucluse  
2 Doc 190.

On remarque la diversité 
des organisations 
syndicales qui appellent 
à la grève (étudiantes, 
enseignantes, ouvrières) 
et le recours aux 
services d’un imprimeur, 
signe d’un mouvement qui 
prend de l’ampleur.

https://www.vie-publique.fr/decouverte-institutions/citoyen/approfondissements/droit-greve.html
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC007_2DOC190.jpg
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1968ÉCLAIRAGE
La surveillance de la population

La surveillance par l’État de l’opinion publique apparaît au 
XVIIIe siècle, au moment où la bourgeoisie et l’élite nobiliaire 

émettent des critiques contre les autorités publiques ; un 
embryon d’administration de la surveillance se développe avec 
la lieutenance-générale de Paris. Durant le XIXe siècle libéral, de 

nouvelles classes sociales accèdent à l’expression, motivant l’apparition d’organes 
spécialisés de la surveillance. Dans cette histoire, on observe des temps forts 
notamment sous  les Ier et Second Empires et sous Vichy. 

Voir Pierre Karila-Cohen, L’État des esprits. L’invention de l’enquête politique en 
France (1814-1848), Rennes, PUR, 2008.

Doc 8 : Instructions
du commissaire chef 
du Service Régional 
des Renseignements 
Généraux (SRRG) de 
Marseille, 12 mai 
1968, Arch. dép. 

Vaucluse 1408 W 10.

Émis par les 
renseignements généraux 

régionaux pour les 
services départementaux 

à l’annonce du mot 
d’ordre de grève 

générale, ce document 
fournit aux agents le 
cadre à respecter pour 
la transmission. Ces 

notes, constituent une 
source remarquable 

par sa concision et sa 
fréquence.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC008_1408W10.jpg
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1968 Doc 9 : Grève générale et meeting à Avignon du 13 mai 1968,  
Arch. dép. Vaucluse 1408 W 10.

Ce rapport est un bon exemple des transmissions des 
renseignements généraux. Ces documents sont stéréotypés : 
l’en-tête est toujours le même et un résumé vient toujours 
introduire le rapport. 
Dans le cas du document présenté, nous n’avons reproduit que 
ce résumé ; le document entier comporte 12 pages dressant 
les comptes détaillés du nombre de grévistes par secteurs 
professionnels lors de la grève du 13 mai, faisant le récit 
précis (à la minute près) de la manifestation et dressant de 
courtes fiches biographiques des participants les plus notables.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC009_1408W10.jpg
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1968
Doc 10 :   

Photographies des 
manifestations 

du 1er juin 1968, 
Arch. dép. Vaucluse 

1408 W 10.

Au surlendemain 
de l’annonce par 
le président de 
la République de 
la dissolution 
de l’Assemblée 
nationale, des 

rassemblements sont 
organisés partout 

en France. 
Ces photographies 

ont été prises 
par des agents des 

renseignements 
généraux à 

Avignon lors des 
manifestations 

gaullistes (à 14h) 
et anti-gaullistes 
(à 18h). Dans les 

deux cas, les 
manifestants sont 
partis de la gare, 

ont parcouru le 
cours Jean-Jaurès 
puis la rue de la 

République, pour se 
rassembler place de 

l’Horloge.
On remarque le 

soin apporté par 
les agents dans 

le cadrage : 
visages et mots 

d’ordre sont bien 
visibles. Au verso 
de chaque photo, 
l’heure exacte de 

la prise de vue est 
mentionnée.

http://v-earchives.vaucluse.fr/series/cms/dp_mai68?s=DOC010_1408W10_01.jpg&e=DOC010_1408W10_03.jpg
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1968
2ème PARTIE

La victoire électorale du gaullisme 
en France et dans le Vaucluse 
« Le président de la République peut, après consultation du Premier 
ministre et des Présidents des Assemblées, prononcer la dissolution 
de l’Assemblée nationale. Les élections générales ont lieu vingt jours 
au moins et quarante jours au plus après la dissolution. »

Constitution de la Ve République, Art. 12, 1958.

Affiche de mai 1968,    
illustration d’un 

slogan de Jean-
Paul Sartre, qui 

développera plus 
tard sa pensée dans 
un article théorique 
(Jean-Paul Sartre, 

« Élections, piège à 
cons », Les temps 
modernes, n°318, 

janvier 1973).
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Les élections législatives depuis 1958

De 1958 à 1967, le parti gaulliste conserve une majorité confortable à l’Assem-
blée nationale. Or en 1967, socialistes et communistes passent d’environ 100 
sièges à près de 200, le parti gaulliste demeurant toutefois majoritaire. Dans 
le Vaucluse, les trois circonscriptions sont gagnées par deux socialistes (dont 
Henri Duffaut, maire d’Avignon) et un communiste. 
Lorsque De Gaulle dissout l’Assemblée nationale le 30 mai 1968, il prend donc 
le risque que la dynamique électorale de la gauche se confirme, alimentée par 
le mouvement social.
« Je dissous aujourd’hui l’Assemblée nationale (…). Il faut que s’organise l’action ci-
vique. La France en effet est menacée de dictature. (…) La République n’abdiquera 
pas ». (Ch. De Gaulle, discours du 30 mai 1968).

Avec la dissolution de l’Assemblée nationale par le président de la République, 
le Vaucluse est, comme le reste du territoire national, plongé dans une courte et 
intense campagne électorale.

1968Doc 12 : « Une » 
 du Méridional, 31 

mai 1968, Arch. dép. 
Vaucluse 10 PER 225.

 Doc 11 : La Marseillaise, 
31 mai 1968, Arch. dép. 
Vaucluse 10 PER 224.

« Une » combative de 
La Marseillaise au 
lendemain de l’annonce 
par De Gaulle de la  
dissolution.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC011_10PER224_31051968.jpg
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC012_10PER225_31051968.jpg
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1968 Doc 13 : Législatives du 23 et 30 juin 1968, Arch. dép. Vaucluse 
1719 W 30.

Ces tracts sont émis par deux candidats du Vaucluse. Henri Duffaut 
(Fédération de la Gauche Démocratique et Socialiste) dans la première 
circonscription, favori des sondages mais battu par Jean-Pierre Roux, 
gaulliste, député de la 3e circonscription entre 1958 et 1967 réélu en 
1968.

Jean-Pierre Roux (1938-2013)

Gaulliste, il est maire de l’Isle-
sur-la-Sorgue entre 1965 

et 1971. Grand rival d’Henri 
Duffaut, il lui ravit la députa-
tion entre 1968 et 1973, et lui 

succède à la mairie d’Avignon 
entre 1983 et 1989.

Henri Duffaut (1907-1987)

Socialiste, il est maire d’Avignon 
de 1958 à 1983. Il est député de 
Vaucluse entre 1962 et 1968, 
puis entre 1973 et 1978.

©
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1968ÉCLAIRAGE
Les bulletins nuls

Le bulletin nul est un bulletin déchiré ou portant une 
annotation, exclu des suffrages exprimés. Le procès-

verbal de chaque bureau de vote mentionne le nombre 
de nuls et conserve quelques bulletins. On distingue deux 

types de bulletins nuls : 
• ceux mentionnant un candidat (mais qui contiennent des erreurs 

de forme ou désigne un inéligible) ; 
•  ceux développant un propos (en rapport ou non avec le scrutin).

Voir Yves-Marie Bercé, « Les bulletins nuls, source de la microsociologie 
électorale », La Gazette des archives, n°65, 1969, pp. 75-84.

Voir François Goguel, « Les élections législatives des 23 et 30 juin 1968 », 
Revue de science politique, 18e année, n°5, pp 337-358. 

Doc 14 : Bulletins  
nuls de l’élection 
du 23 juin 1968, 

Arch. dép. 
Vaucluse 136 W 

1608-1611.

Les bulletins 
ci-contre sont 

issus d’un sondage 
effectué dans les 
procès-verbaux du 

23 juin 1968 (1.42% 
de nuls au niveau 
national). Les « 
événements » de 
mai-juin 1968 y 

sont peu mentionnés 
; en revanche, 
De Gaulle est 

souvent évoqué, 
aux côtés de propos 

fantasques ou 
orduriers.

http://v-earchives.vaucluse.fr/series/cms/dp_mai68?s=DOC014_136W1608_1611_01.jpg&e=DOC014_136W1608_1611_011.jpg
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1968
3ème PARTIE

Le « festival de la contestation »
Alors que les élections législatives semblent clore la séquence 
de mai-juin 1968, à Avignon les organisateurs du festival, mais 
aussi le maire et le préfet craignent une contagion du mouvement 
qui viendrait perturber les représentations. C’est la particularité 
du micro-mai avignonnais que de poursuivre la contestation sur 
le champ culturel. 

Affiche    
 datée de 

juillet 1968, 
Arch. dép. 
Vaucluse 

9 J 90.
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1968ÉCLAIRAGE
Jean Vilar, créateur du Festival d’Avignon

Né à Sète en 1912, Jean Vilar participe en 1947 à la « Semaine 
d’art dramatique » à Avignon, le premier festival !

En 1951, Jean Vilar devient le directeur du Théâtre National 
Populaire où il défend une conception exigeante et accessible 

de la culture. En 1963, il démissionne du T.N.P., en opposition avec la 
politique culturelle du pouvoir gaulliste.

En 1966, le festival est désormais une institution : il dure un mois et sort des murs 
du Palais pour investir le centre-ville et les spectacles s’étendent à d’autres 
domaines de l’art vivant, notamment la danse.
En 1968, à quelques semaines du XXIIe festival, Jean Vilar s’oppose frontalement 
à De Gaulle en refusant toute nomination officielle. Mais durant le festival, il est 
accusé par les contestataires d’être complice de la culture officielle.
Jean Vilar meurt à Sète en 1971.

Voir le site de la Maison Jean-Vilar, maisonjeanvilar.org 

 Doc 15 : Le programme du 
Festival, Arch. dép. Vaucluse 
1396 W 1.

Lorsque débute le 22e festival 
de théâtre d’Avignon, c’est dans 
le contexte très particulier de 
la crise de mai-juin 1968. Les 
grèves ont empêché les troupes 
– dont celle du T.N.P. - de 
répéter. L’affiche se limite 
donc à deux compagnies : celle 
de Maurice Béjart (installée à 
Bruxelles) et celle du Living 
theatre. Jean Vilar décide de 
faire du festival un espace 
de débats, notamment dans les 
Vergers d’Urbain V.

https://maisonjeanvilar.org/
http://v-earchives.vaucluse.fr/series/cms/dp_mai68?s=DOC015_1396W1_01.jpg&e=DOC015_1396W1_02.jpg
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1968ÉCLAIRAGE
Le Living theatre à Avignon

Le Living theatre arrive le 13 mai 1968 ; attendue 
initialement en juillet mais désargentée la troupe 
demande l’hospitalité à la ville qui lui ouvre les portes 
du Petit Lycée Mistral. Le Living theatre dénote dans le 
paysage avignonnais. Fondé par Julian Beck et Judith Melina, la 
troupe s’inscrit dans la filiation d’Antonin Artaud, qui met au centre 
de l’expérience théâtrale le comédien et la mise en scène, délaissant le 
théâtre d’auteur qui a les faveurs de la politique culturelle dans la France des 
années 1960. Par ailleurs, le Living theatre est proche de l’anarchisme et du 
pacifisme. Enfin, c’est par son mode de vie communautaire (39 adultes et 9 
enfants), par les vêtements portés par ses membres, que le Living theatre se 
distingue dans l’espace public d’Avignon. 

Voir Être Libre, film documentaire, Paul Bertault, Claude Jauvert, Jean-Claude 
Bourlat, Catherine Lefebvre, Robert Dianoux, Jimmy Glasbert, 1968.

 Doc 16 : Le Méridional, 18 mai 1968, Arch. dép. 
 Vaucluse 10 PER 225.

https://vimeo.com/215747271
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC016_10PER225_18051968.jpg
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1968ÉCLAIRAGE
Jean-Jacques Lebel (1936-)

Artiste, spécialiste du happening, il participe au « 
Mouvement du 22 mars » en 1968 et se rend à Avignon 

durant le festival.

Doc 17 : « Treize questions  
aux organisateurs et aux 
participants du festival 
d’Avignon », Arch. dép. 

Vaucluse 1396 W 1.

Cette affiche est placardée 
dès le 18 juillet. Signée par 
le Comité d’action, elle est 

rédigée probablement par Jean-
Jacques Lebel. Par sa qualité 

esthétique et la longueur 
de son argumentation, elle 

suggère que la perturbation du 
festival était un objectif de 

longue date.

Voir Marie-Ange Rauch-Lepage, 
Le théâtre en France en 1968 : 

histoire d’une crise, thèse 
de doctorat (dir. Robert 

Abirached), Paris X, 1995.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC017_9J90_2.jpg
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1968
ÉCLAIRAGE

L’interdiction de La paillasse aux seins nus

Le 18 juillet, le préfet du Gard interdit à la troupe du 
Chêne noir, dirigée par Gérard Gélas, de jouer sa pièce 
à Villeneuve-lès-Avignon. 

Cette interdiction déclenche une série de réactions, dont 
le refus du Living theatre de jouer Antigone le même soir. 

Écrite entre 1967 et 1968, cette pièce – la première de Gérard Gélas  – n’aura 
jamais été jouée. Elle a toutefois été lue par son auteur le 18 juillet 2018, pour 
célébrer le cinquantième anniversaire de son interdiction. 

Gérard Gélas (1947-)
En 1968, Gérard Gélas est surveillant au lycée Mistral 
; il anime depuis 1966 la troupe du Chêne noir. En 
tant que leader du mouvement de grève étudiant 
avignonnais, il est suivi de près par les services de 
renseignements qui l’interrogent le 19 juillet, au 
lendemain de l’interdiction de La paillasse aux seins 
nus.

18 juillet 1968, photographie d’Yvon Provost, in Ed-
mond Volponi, Alors, camarade Vilar…, Avignon, 1988, 
p. 13.

 Doc 18 : Le Provençal, 20 juillet 1968, Arch. dép. Vaucluse 1789 W 222.

Un récit des événements suivant l’interdiction de La paillasse aux 
seins nus, pièce de Gérard Gélas.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC018_1739W222.jpg


26 De la rue à la scène, de la scène à la rue • 1968 à Avignon

1968
 Doc 19 : Le Méridional, 20 juillet 1968, Arch. dép. Vaucluse 1739 W 222.

Suite à l’interdiction de La paillasse aux seins nus, le Living theatre 
refuse de jouer Antigone en solidarité avec la troupe du Chêne noir : 
« J’annule une représentation pour la première fois » déclare Julian 
Beck.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC019_1739W222.jpg
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1968 Doc 20 : Rapport de la Direction des renseignements généraux du 19 
juillet 1968, Arch. dép. Vaucluse 1396 W 1.

Ce rapport est un bon exemple des transmissions des Un autre récit des 
événements suivant l’interdiction de La paillasse aux seins nus.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC020_1396W1.jpg
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1968
ÉCLAIRAGE

Un festival mouvementé

À partir de l’interdiction de La paillasse aux seins nus, 
l’atmosphère dans les rues d’Avignon devient fébrile : des 

manifestants se rassemblent pour soutenir le Chêne noir dès 
le 18 juillet ; certains d’entre eux perturbent un spectacle de 

Maurice Béjart le 19 au soir. Deux sections de C.R.S. sont déployées 
et interpellent quelques dizaines de manifestants. Le 20 juillet, des 

contre-manifestants se livrent à des agressions physiques, s’introduisant dans le 
Petit Lycée Mistral qui héberge le Living theatre.

Doc 21 : Affiche  
« Halte à la 

fascisation », 
Arch. dép. 

Vaucluse 9 J 90/8.

Cette affiche 
fait référence 
aux événements 

qui suivent 
l’interdiction de 
la Paillasse. Pour 
E. Loyer, elle est 
l’œuvre de quelques 

étudiants des 
Beaux-Arts de Paris 
présents à Avignon.

Voir Emmanuelle 
Loyer, « Odéon, 
Villeurbanne, 
Avignon, la 

contestation par 
le théâtre en mai, 

juin et juillet 
1968 », in Philippe 
Artières, Michelle 
Zancarini-Fournel, 
68 : une histoire 
collective, 1962-

1981, La Découverte.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC021_9J90_8.jpg
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1968ÉCLAIRAGE
Deux conceptions du théâtre

Jean Vilar, qui a dirigé le T.N.P. jusqu’en 1963, défend 
une conception à la fois exigeante et accessible du 
théâtre. Gérard Gélas et le Living theatre voient le théâtre 
comme une expérience politique qui repense les barrières 
acteurs/spectateurs, espace scénique/espace.

 Doc 22 : Paradise now, 
photographies du spectacle 
par Yvon Provost, in Edmond 
Volponi, Alors, camarade 
Vilar…, Avignon, 1988, pp. 
49-56.

Jouée les 24 et 25 juillet, 
la pièce est interdite le 26 
par Henri Duffaut : le Living 
theatre avait terminé chaque 
représentation en invitant le 
public sur la scène, puis en 
poursuivant la représentation 
dans la rue, occasionnant 
un important rassemblement. 
Sur la photographie du 
bas, on distingue Julian 
Beck haranguant la foule 
rassemblée à proximité du 
cloître des Carmes.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC022_02.jpg
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1968
 Doc 23 : Extraits de Paradise now, archives INA. (https://www.ina.fr/video/
RAF03028194)

Ces extraits montrent le caractère avant-gardiste des représentations 
de Paradise now, ainsi que les réactions des spectateurs. 

Doc 24 : Extraits  
du programme du 
XXIIe festival 

d’Avignon, Arch. 
dép. Vaucluse 

1396 W 1.

Extrait du 
programme officiel 

du festival, 
cette double page 
présente une sorte 
de manifeste par 

le Living theatre.

https://www.ina.fr/video/RAF03028194
https://www.ina.fr/video/RAF03028194
https://www.ina.fr/video/RAF03028194
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC023.jpg
http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC024_1396W1.jpg
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1968
Doc 25 : Manifestations  
après l’interdiction de 
Paradise now, 28 juillet 

1968, photographies 
d’Yvon Provost, in 

Edmond Volponi, Alors, 
camarade Vilar…, 

Avignon, 1988, p. 73.

Jean Vilar est au contact 
des manifestants (au centre 

sur la photo du bas).

ÉCLAIRAGE
« Vilar, Béjart, Salazar ! »

Après l’annonce de l’interdiction de Paradise now, le 
festival est à nouveau perturbé.

Le 28 juillet, le ballet de Maurice Béjart joue La messe 
pour le temps présent. Craignant que le spectacle ne soit 
perturbé, Jean Vilar fait barrer la place du Palais des Papes. 
Quelques manifestants bloqués derrière les barrières lancent alors 
« Vilar, Béjart, Salazar ». À la fin de la représentation, Maurice Béjart se rend 
auprès des manifestants qui lui reprochent d’avoir joué malgré l’interdiction 
de Paradise now. Béjart leur répond, d’après Edmond Volponi : « Je ne crois pas 
que le fait de ne pas jouer constituerait une forme de courage ».

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC025.jpg
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1968
 Doc 26 : Affiche du Living theatre, fin juillet 1968, Arch. dép. Vaucluse 
9 J 90/6.

 Cette affiche placardée dans Avignon après l’annonce du départ du Living 
theatre reprend le premier point de la longue déclaration publiée dans 
la presse le 31 juillet 1968. 

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC026_9J90_6.jpg
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1968
Doc 27 : Tract du  

4 août 1968, 
Arch. dép. 

Vaucluse 1496 
W 1.

Ce tract est 
distribué dans 

l’après-midi du 4 
août sur la place 

de l’Horloge, 
juste avant le 

banquet organisé 
par Jean Vilar et 

Henri Duffaut.

La fin du festival 68
Pour tenter d’apaiser les esprits, Jean Vilar et Henri Duffaut 
organisent un banquet populaire sur l’île de la Barthelasse le 4 
août 1968, qui se clôt par une représentation gratuite du Ballet du 
XXe siècle, Le Sacre du printemps. 

Le festival s’achève par trois projections de films les 12, 13 et 
14 août 1968. Le 13 août, après la projection du film Jaguar, 
l’universitaire Georges Lapassade, spécialiste du happening, 
lâche des pintades dans le public, dernière perturbation d’un 
festival unique en son genre.

http://v-earchives.vaucluse.fr/viewer/cms/dp_mai68/DOC027_1496W1.jpg
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1968
PISTES HISTORIOGRAPHIQUES

1968 et les historiens
Les historiens se sont tardivement intéressés à la crise de 1968, laissant dans un premier temps 
la place aux témoins, ce qui aurait « bloqué sa mise en récit historique » (Michelle Zancarini-
Fournel, 2008). Ce n’est qu’au moment des célébrations de 1988 que les historiens semblent 
s’emparer de l’objet « 68 ». Ainsi Jean-François Sirinelli étudie dans un article de Vingtième 
siècle le concept de génération ; l’ouvrage collectif Exploration du Mai français, 1988, procède 
au récit détaillé du mouvement ; mais un récit par « en haut », vue des acteurs institutionnels 
(partis, syndicats), précisément ceux qui étaient remis en cause par le mouvement de 1968. 

Plus récemment des travaux ont repris à leur compte cette contestation des acteurs institu-
tionnels, étudiant l’acteur anonyme et ordinaire, plutôt que le leader médiatique, les syndicats 
ou le PCF. Ce faisant, ces travaux délaissent la problématique – plus médiatique qu’intel-
lectuelle ? – de  l’héritage de 1968. Par ailleurs, à l’approche classique des événements 
(crise étudiante/crise ouvrière/crise politique), se superpose désormais une temporalité plus 
longue, intégrant 1968 dans un cycle que certains font exister de 1956 à 1981. 

Désormais, 1968 offre des horizons prometteurs, d’abord parce que cette courte période 
permet aux historiens de nourrir des réflexions d’ordre épistémologique, mais aussi parce 
que 1968 est désormais considéré dans une perspective transnationale. Les nouveaux tra-
vaux tentent d’expliquer les concordances de ces mouvements qui touchent de nombreux 
pays la même année : facteur macropolitique avec l’apparition des nouvelles gauches qui ne 
limitent plus la contestation au domaine du travail ; facteur macrosociologique avec le déve-
loppement des sociétés post-industrielles et l’apparition notamment de la culture de masse 
juvénile.

Les points de convergence se retrouvent aussi dans de nouveaux mode d’agir : sit-in, boy-
cotts, « action exemplaire », action violente légitimée par l’objectif révolutionnaire, dans un 
contexte de relais médiatique devenu presque instantané. 

Cela dit, ces convergences n’empêchent pas des variations nationales. En France comme en 
Italie, le PCF joue un rôle de premier plan qui mobilise bien plus qu’ailleurs les ouvriers. En 
Italie, la contestation ouvrière s’étire jusqu’en 1969 au point que l’on parle d’un « Mai ram-
pant ». Au Royaume-Uni, il n’y a pas de mai 1968 au sens strict, alors que tous les facteurs 
sont présents. Aux États-Unis, le poids de l’activisme afro-américain semble être l’originalité 
forte de la contestation.  

Ainsi, 1968 renouvelle l’écriture de l’histoire : elle constitue, selon l’expression d’Arlette Farge, 
« un lieu pour l’histoire », c’est-à-dire un objet apte à déplacer les catégories habituelles de 
l’historien qui s’en empare.

En savoir plus

• Emmanuelle Loyer, « Mai 1968 et l’histoire : 40 ans après », Cahiers d’histoire. Revue d’histoire 
critique, n°107, 2009, pp 13-22.

• Michelle Zancarini-Fournel, Le moment 1968, une histoire contestée, Paris, Le Seuil, 2008.

• Julie Pagis, Mai 68, un pavé dans leur histoire : événements et socialisation politique, Presses de 
Sciences-Po, 2014. 
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1968
PISTES HISTORIOGRAPHIQUES PISTES PÉDAGOGIQUES

En histoire

Le dossier peut bien sûr être utilisé dans le cadre des séances concernant la République 
gaullienne :
• Cycle 3 (CM2) : thème 3, la France des guerres mondiales à l’Union européenne.
• Cycle 4 (3e) : thème 3, Françaises et Français dans une République repensée.
• Classes de premières générales (jusqu’à l’année scolaire 2020-2021) : thème 5, les 

Français et la République (la période sera sans doute étudiée en terminale à partir de la 
rentrée 2020).

En histoire, en fonction du niveau d’enseignement et du type de classe, plusieurs options 
sont envisageables :
• Une étude croisée du 68 parisien et du 68 vauclusien, pour dégager la spécificité de ce 

dernier.
• Conduire l’étude de cas d’une campagne électorale dans un contexte particulier.

En EMC (Enseignement Moral et Civique)

Le dossier permet de développer, même pour les classes des cycles 3 et 4, une culture cri-
tique et politique, indispensable à l’exercice de la citoyenneté.
• Cycle 3 : exercer son jugement, construire l’esprit critique.
• Cycle 4 : connaître les principaux droits sociaux.
• Classes de seconde générale et technologique à partir de la rentrée 2019 : la liberté, 

les libertés.

En EMC, en fonction du niveau d’enseignement et du type de classe, plusieurs options sont 
envisageables : 
• Une réflexion sur la diversité des formes d’expressions politiques (manifestation, grève). 
• Une réflexion sur les bulletins nuls (à comparer au vote blanc, à l’abstention). 
• Dans le cadre de l’EMI, une étude comparée de la presse de droite et de gauche est 

possible.

En histoire

En arts plastiques, histoire et lettres, le tract peut donner lieu à un projet commun. 
Voici un exemple de réflexion sur le site du musée de la Résistance en ligne : « Résis-
ter par les arts plastiques et les arts appliqués » (http://www.museedelaresistanceenligne.org/expo.

php?expo=101&sstheme=1248).

Dans les classes de théâtre

Les programmes à venir (rentrée 2019) insistent sur la nécessité de développer une « 
culture théâtrale », notamment en abordant les « théories du théâtre », la confrontation de 
deux conceptions du théâtre est possible entre la fibre « populaire » défendue par Vilar et le 
théâtre plus expérimental du Living theatre.

http://www.museedelaresistanceenligne.org/expo.php?expo=101&sstheme=1248
http://www.museedelaresistanceenligne.org/expo.php?expo=101&sstheme=1248
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